
Historique de la Société des Professeurs d’Histoire et de
Géographie devenue l’Association des Professeurs d’Histoire et de
Géographie

Notre 25e Anniversaire

En 1935 Henri Busson ,ancien Président de la Société prononce un discours à l’occasion
du 25 e anniversaire de la Société des Professeurs d’Histoire et de Géographie que nous
reproduisons1 :

« C’est dans un des dîners (alors trimestriels) qui réunissaient périodiquement au Voltaire les
professeurs d’histoire des lycées parisiens que prit naissance au mois de février 1910, l’idée
de regrouper en une nouvelle Société les professeurs d’Histoire et de Géographie : ce jour là,
les convives étaient au nombre de sept, et la conversation apparemment languissait !
L’idée fit rapidement son chemin, et les 10 mars 1910 était lancée la circulaire suivante :

Aux Historiens des Lycées

La Société des Professeurs de Langues existe depuis plusieurs années déjà. Les Professeurs
de Philosophie et de Lettres restent isolés .Cet isolement ne peut que leur être préjudiciable.
Nous vous proposons de former, sans distinction de tendances pédagogiques ou politiques,
une association de tous ceux – Professeurs, Chargés de cours, Délégués - qui enseignent
l’Histoire ou la Géographie dans les lycées de garçons. Il y aura lieu d’examiner
ultérieurement si l’Association doit s’ouvrir aux Professeurs de collège et à l’enseignement
secondaire féminin.
Défendre nos intérêts professionnels et notre liberté pédagogique, étudier les questions
relatives à l’enseignement de l’Histoire et de la Géographie, grouper tous renseignements
utiles pour le service de nos Bibliothèques et de nos collections : tel serait le but de notre
Association.
Administré par un Comité central, divisé en Sections régionales, la Société ne demanderait à
ses membres qu’une cotisation minime.
Nous vous prions d’envoyer provisoirement les adhésions et les communications à Mr Busson
( 7, rue de La Terrasse, Paris 17e ou à Mr Morizet ( 59, rue Claude Bernard, Paris 5 )

Avaient signé cette circulaire : MM André (Montaigne), Bouniol (Janson), Bousquet (
Moulins), Cahen (Condorcet), Combet (Nice), Conard (Lyon), Driault (Versailles), Gidel (
Charlemagne), Guyot (Tours), Kergomard (Lakanal), Mairey (Dijon), Malaurie (Brest),
Merchier (Lille), Moniot (Janson), Morizet (Louis-le-Grand), Roubaud (Lyon), Roubin (
Montpellier), Thomas( Châteauroux ), Zivy ( Besançon).

Des réunions préparatoires, tenues à Louis - le-Grand le 30 mars et le 12 mai 1910, jetaient les
bases de la Société et confiaient à deux secrétaires provisoires – MM. Busson (Carnot) et
Bergmann (Le Havre) - le soin de rédiger un projet de statuts, qui furent discutés et adoptés
dans la séance du 1 er novembre 1910 : pourraient faire partie de la Société les Professeurs de
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collège de garçons et de l’enseignement secondaire féminin. Notre première assemblée
générale eut lieu le 29 décembre ; par 116 suffrages exprimés (dont 88 par correspondance)
étaient élus ce jour là membres du Comité MM.Busson, Bergmann, Malet, Morizet, Mme
Flobert, MM. Bougier, Clarou, Mairey, Pagès, Gidel, Bouniol et Hentgen ; le lendemain 30
décembre un vote unanime nommait Secrétaire Général M. Busson, secrétaire Mme Flobert et
Trésorier M.Bergmann.
Notre Société était désormais en état de marche. Par la suite, quelques légères modifications
devaient être apportées aux Statuts : l’Assemblée générale d’avril 1920 admit comme
membres actifs de la Société les Professeurs d’Enseignement Supérieur et d’Enseignement
primaire supérieur ; l’Assemblée générale de 1922, - rajouta aux trois membres du bureau un
Président et un Vice-Président ; celle de 1932 porta à trente le nombre des membres du
Comité.
Ces transformations du Bureau et au comité avaient été rendues nécessaires par
l’augmentation considérable et rapide de notre effectif. Nous n’étions guère plus de 200 à la
fin de 1910 ; à la veille de la guerre, notre nombre atteignait 336. Reconstituée en 1919, notre
société groupait plus de 500 membres en 1923 ; elle en compte aujourd’hui 1300.
Le Comité originel avait été partiellement renouvelé( pour ne citer que quelques membres qui
n’en font plus actuellement partie) par l’élection successive de MM. Morizet, Fallex, Driault,
Sieurin, André, Rosenthal, Conard, Roubaud , Demangeon, Ancel, Boucher, Jardé, Legaret,
Granger, etc. ainsi que par celle de Mme Degouy -Würmser.
Au bureau, M.Busson avait dès 1911 cédé les fonctions de Secrétaire général à M.Morizet,
qui en 1919 avait eu de nouveau M.Busson pour successeur. Lors de la création d’une
Présidence et d’une Vice-Présidence, en 1922, M. Busson fut élu Président de la Société, et
M.Morizet Vice-Président ; l’année suivante M.Busson ayant succédé à M.Moniot au Conseil
Supérieur de l’Instruction Publique, M.Morizet était appelé aux fonctions de Président qu’il
occupe encore aujourd’hui. M.Colin devenait Vice-Président.
En 1920, M. Bergmann, immobilisé par la maladie, avait dû abandonner la lourde tâche de la
Trésorerie à Mme Flobert, qui allait l’assumer jusqu’à l’extrême limite de ses forces, en
1934 ; à cette date lui a succédé Melle Reymond.
Successeur de Mme Flobert au Secrétariat en 1922, M.Weulersse devint secrétaire général en
1922, et, comme tel, fut depuis cette époque chargé de la direction du Bulletin, MM. Foiret et
Dubuc ont été ses collaborateurs comme secrétaires, et M.Testas comme secrétaire adjoint.

***

Notre Bulletin trimestriel, dont le premier numéro parut en novembre 1910, et qui
actuellement à son 85e fascicule, a joué un rôle essentiel comme un trait d’union entre tous
mes membres de notre Société.
En le feuilletant, on y voit se refléter toute notre vie corporative. Les procès-verbaux des
Assemblées générales résument les débats qu’ont soulevés parmi nous des questions telles
que les Programmes de 1902, le Matériel historique et géographique (création en 1911 d’une
Commission ministérielle du matériel, qui fonctionne encore aujourd’hui), les Devoirs et les
compositions d’histoire, l’enseignement de l’histoire et de la géographie dans les classes de
Sixième et de Cinquième (tirage à part du rapport Granger en 1912), la Spécialisation dans
l’Enseignement secondaire (Histoire ancienne, enseignement de l’Art), l’Allègement des
horaires et des programmes, l’organisation du Baccalauréat, le Concours général,
l’organisation de la Licence, l’organisation de l’Enseignement féminin, le recrutement des
Professeurs d’Histoire, les Bibliothèques scolaires, la spécialisation dans l’Enseignement
Primaire Supérieur, les Voyages collectifs de vacances, l’histoire et la géographie aux



concours d’entrée de Navale et de Saint - Cyr, les exercices pratiques d’histoire et de
géographie, les examens de passage, les programmes d’entrée aux Ecoles normales
Supérieures, le régime des Agrégations masculine et féminine, les programmes du Professorat
Primaire Supérieur, l’Objectivité de l’enseignement historique, les Excursions géographiques,
le Doctorat ès Lettres etc., etc.
Outre leur discussion en Assemblée générale, la plupart de ces questions ont été l’objet
d’études approfondies au sein des Régionales qui ont eu pour animateurs principaux des
collègues tels que MM.Broesch et Troux (Nancy), Villat et Lanoir (Besançon), Sion et Robert
(Montpellier), Dubois et Thomas (Lille), Camena d’Almeida et Arqué (Bordeaux), Arbos et
Schnerb (Clermont-Ferrand), Matthiez et Durand (Dijon avec le concours de Melle Imperiali),
Mitard (Nantes), Rougier (Lyon), Lefebvre (Strasbourg), Celerier (Maroc) : que d’autres
encore ne faudrait-il pas nommer ! Quant aux auteurs de communications individuelles
publiées par le Bulletin, ils ont été légion, de même que les signatures des réponses aux
Enquêtes générales organisées par la Société (questionnaire de 1911 et de 1913 sur les
programmes de 1902, referendum de 1933 sur l’adhésion de la Société à la Conférence
internationale pour l’enseignement de l’histoire, etc.).
L’action du Bureau de la Société et les comptes rendus de nos représentants au Conseil
Supérieur de l’Instruction Publique (notamment au sujet de la crise des traitements qui
entraîna en 1927 la démission collective des représentants secondaires) ont occupé dans le
Bulletin toute la place nécessaire pour permettre à nos collègues de mesurer exactement les
dangers qui menaçaient leurs disciplines et les efforts d entrepris pour conjurer ces dangers.
Enfin, dans ces dernières années, la plus grande partie du Bulletin a été consacrée à deux
rubriques qui présentent pour notre corps enseignant un intérêt primordial : indications
bibliographiques pour la préparation des concours professionnels (Agrégations, etc.) comptes
rendus critiques d’ouvrages historiques et géographiques.
Les Bibliographies, inaugurées en janvier 1922 par MM. Pasquet et Demangeon, sont
devenues par la suite un instrument inappréciable de travail non seulement pour les étudiants,
mais aussi pour les maîtres ; on ne saurait trop reconnaître le dévouement de tous ceux qui,
sous la direction de M.Weulersse, en ont été les principaux collaborateurs : MM Georges
Weill, Rosenthal, Colin, Jardé, Bossuat, Paul, Ancel, Pagès, Guignebert, Calmette, Fliche,
Aymard, Piganiol, Hirsch, Renaudet, Driault, Huisman, Bréhier, Léon Cahen, Lavedan,
Hauser, Renouvin. Quelle magnifique équipe, et quelle plus belle preuve de l’utilité de notre
société !
Quant aux Comptes Rendus, citer les ouvrages analysés et les auteurs de ces analyses serait
dénombrer presque toute la production historique et géographique française de l’après-
guerre, présentée par des historiens et des géographes aussi qualifiés que possible.
Dans cette esquisse pour laquelle la place m’était comptée, je n’ai, pu que condenser
brièvement la vie de notre société pendant les vingt-cinq premières années de son existence.
Je m’excuse de n’avoir pas cité (ils étaient trop) tous ceux qui ont collaboré à l’œuvre
accomplie pour le plus grand profit de l’enseignement historique et géographique, pour le plus
grand honneur de la culture française.
Souhaitons qu’en 1960 nos successeurs puissent dresser un bilan comparable à celui que
résument ces quelques pages.

Henri Busson



Présidents de la Société , puis de l’APHG
Au début de la création de la société il n’existe pas de président

Secrétaires généraux depuis 1910 jusqu’en 1923

Busson secrétaire général décembre1910–1912 ; il devient membre du Conseil supérieur de
l’Instruction Publique
Morizet secrétaire général de la société 1913-1919
Weulersse secrétaire général au lendemain de la guerre 1919
Busson secrétaire général 1920-1922

Président (e) s depuis 1923

Henri Busson élu président en décembre 1922 il démissionne après sa nomination au
Conseil supérieur de l’Instruction Publique
Morizet 1923 -1936
Boucau 1937-1940
Edouard Bruley 1947-1957
Robert Hubac 1957-1963
Melle Limbour 1964
Jean -Marie d’Hoop décembre 1964-1972
Jacqueline Bonnamour 1972-1974
Jeanine Geoffroy 1975
André Laronde 1975-1976
Jean Peyrot 1976 -1995
Robert Marconis 1995 -2007

Secrétaires généraux après la Seconde Guerre mondiale :
Fourniol 1946 -1950, Jean -Marie d’Hoop, secrétaire adjoint de 1946 à 1950, puis secrétaire

général de 1950-1964 ; Marc Arondel 1963-1975 ; Daniel Jean Jay 1975-1998


